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cades et aulres constructions se rap­
portant à l’industrie flu bois. Nous 
avons de plus toute une série de 
provinces ne devant presque rien 
puisque leur dette a été assumée 
par le gouvernement fédéral. Ajou 
tons à cela notre vaste Nord Ouest 
avec ses terres, ses mines, ses forêts 
et nous avons dans cela seulement, 
de quoi payer plusieurs fois ce que 
nous devons.

La question importante n’est pas 
autant de connaître le chiffre exact 
de notre dette, que de savoir si les 
entreprises poui lesquelles e le a 
été contractée sont de nature à 
nous rapporter des bénéfices équi 
valants

Il y a quelques années, un voyage 
entre Montréal et Toronto coûtait 
$24 ; le Grand Tronc a été cons­
truit et aujourd’hui il se fait pour 
$10; les taux du fret ont diminué 
dan« la nême proportion. Le Grand 
Tronc a reçu de l’a’de du gouver 
nement et c;tte subvention est une 
partie de notre dette, mais l'intérêt 
que nous payons pour cette dette 
n'est qu’une bagatelle comparée à 
ce que nous rapporte cette réduc 
tion dans le coût de transport.

11 en est de même pour les autres 
entreprises dans lesquelles nous 
avons placé notre argent.

LE MONDE POLITIQUE un éloquent discours en faveur des 
écoles séparées et de l’éducation en 
général. L’orateur sut faire d’ex 
cellentes suggestions au sujet de la 
meilleure manière XMAS Ventes d'eflels militaires 

condamnesLE CANADA
Sir Charles Tupper partira d’Aif- 

gleterre la semaine prochaine pour Le soussigné n rmt instruction du Dé­
partement de la Miiico et de la Defense de 
vendre par Encan Public à ses salies d’en­
can, ‘29 rue Sparks.

Vendtedi. le T jamier 1887, une quantité 
considérable d’articles militaires condam­
nés consis'ant en Tuniques, Pantalons et 
grandes capotes, aussi une quantité 
dôrable de I entes, Cibles, Couvertes, draps 
à l’épreuve d ) l’eau, bouteilles à l'eau et 
une foule d’autres articles trop long à enu-

Conditlons : comptant.
l a vente commencera à 2 lira 1\ M

a suivre pour 
traiter avec fruit les questions d’é­
ducation qui se D ésentent devant
le bureau

M. G area u, le nouvel élu, 
cia ensuite ses amis en général de 
leur puissant ai le dans son élection 
et termina en les invitant à bien 
vouloir déguster un verre de vin à 
Cîtte occasion

Un appela ensuite M D.otine, du 
département des Travaux Public , 
et Ed. Aubé, du Canada, qui pro­
noncèrent quelques paroles appro­
priées à la circonstance, après quoi 
M. Campeau adressa de nouveau la 
parole en anglais

Les amis de M. G area u l’escortè­
rent t nsuite à sa résidence, où il 
leur offrit une coriiale reception et 
où des discours furent aussi pro 
noncés.

revenir au Canada. Il ne serait pas 
impossible de voir Sir Charles reve­
nir sur la scène politique. Il se 
présenterait à Halifax, dit une dé 
pèche de cette ville.

Ottawa. 7 Janvier 1887

TOBOGGAN
Améliorée “Star ”

remer-
SURPLUSFEDERAL

L’état des recettes et dépenses 
pour le mois de décembre et pour 
les premiers six mois de l’exercice 
financier continue à être d-s plus
satisfaisants.

Pour le mois de décembre, les 
dépenses ont été de $548,924 moin­
dres que pendant le mois corres­
pondant, l’année dernière. Voici le 
tableau pour les derniers six mois 
de l’année 1885 et de l’année

Voyiz là et vous n’en 
pas d’autre.Lord Salisbury ayant demandé 

par dépêche à Son Excellence Lord 
Lansdowne d'entrer dans son cabi­
net, Lord Lansdowne a répondu 
que bien qu’il appréciait beaucoup 
l’honneur q îe Lord Salisbury lui 
faisait, il lui était impossib’e dans le 
moment de quitter le Canada.

Raquettes I. ». TACKABKRRY 
KncanteurGrand assortiment à bon marché ! Ottawa. 30 Déc. 1886

Bonne Chance ! !
Dix mille pieces de belle

TAPISSERIE

Go we tes pour chevaux, au prix coû­
tant ; se vendant rapidement. Pôles pour 
rideaux aux bas prix ordinaires, transpa­
rents avec dessins d’ornement pour fenêtres 
et rouleaux automatiques, seulement 95 
contins.M. Thomas Stewart a été léélu 

président de l’association libérale 
conservatrice des ouvriers d'Ottawa 
pour l’année courante.

LAMPES ELECTRIQUES
$1.50 Chaque

Articles de fantaisie pour 
présents.

COMPAGNIE MANUFACTURIERE
NATIONALE DE COLE,
160 BU B SPARKS,

OTTAWA.

1886. L’année dernière il y avait 
un déficit de $2 815,349. Cette an­
née il y a un surplus de $1,647,583. 
Les libéraux vont-ils encore criti 
quer, et dire que le gouvernement 
conservateur a tort d’avoir un sur­
plus. Voici les ch iff es officiels :

1885

vennnt il’Atre reçues, seront vendues à 
6 CKNTIAN lu pièce.

CHEZDECES
A Ottawa, le 6 courant, à l'dge de 36 

ans, Delimit Goulu: fer, épouse de Onésime 
Rivard.

Les fun(nill' s a ront Heu demain 
(samedi) à 7J hrs, du No. 311 rue Cla­
rence, pour l’eglise Sainte-Anne, et de là 
au lieu de la sépulture.

Les parents et amis sont priés d’y assi -

P. C. UllLLAlME
libraire

Il est probable que l’é'ection de 
M. Rayside, député libéral élu à 
Glengarry, s ra contestée. M. Ray­
side n’a eu que 26 voix de majorité, 
et il y a eu nombre de tendered bal 
lots qui ne sont pas compris dans le 
calcul des votes. tins tendered bal 
lots ont été donnés en grande majo­
rité par des conservateurs auxquels 
les agents refusaient le droit de 
voter.

bur les 800 tendered ballots donnés 
à l’élection d’Ottawa on calcule que 
les 'sept-huitièmes sont des votes 
conserva'e 1rs. Un grand nombre 
de noms étant omis ou mal écrits 
sur la liste, les agents libéraux 
avaient reçu instruction de profiter 
de ces erreurs pour s’objecter au 
vote des conservateurs qui étaient 
alors obligés de voter sur des te,ide 
red ballots, bi tous ess votes étaient 
comptés, M. Bronson ne serait cer 
tainement pas en majorité. Il n’y 
aura pas de tendered ballots à l’élec­
tion fédérale.

Uoin des rues SUSSEX ET YORK,
Ottawa.

Ottawa 11 déc. 1886— IJaav.
Revenus.,
Dépenses.

.814,755,705 

. 17,571,054 

. 2 815,349

U r.

IL TIENT LA TETEPrière à la “ Mine.ve” et la « Patrie” de 
Montréal de reproduire.Icit

B. G.1886
Le fameux Bralear ‘irgand,Revenus- 

Dépenses. 
Surplus ..

$17,027,898 
15,380,415 

. 1,647,583
AVISii

Pouvoir d’éclairager «x x , a précédent
Lumière égale à aucune lampe électrique. 
Fini en cuivre poli ou or bronzé. Prend 
cheminé ordinaire. Absolument sur, s’a 
dapte à toutes les lampes. Thés avantageux 
suitout pour les magasins, les églises et 
les grandes salles. Fait très élégamment 
et de façon à ce que la mèche puisse être 
remontée, coupée et éteinte avec grande 
facilité. En conséquence de la combustion 
parfaite qu’il produit, toute odeur d'huile, 
si commune avec les autres brûle.m», est 
enlevée.

S^n vaste appareil do distribution de 
l air empêche la lampe d’ôtre surchauflée, 
et toute huile épaisse ou légère peut-être 
indifféremment employée.

Heul agent pour Ottawa et le district.

SOCIETE ST. ANTOINE DE 
PAD0ÜE.

LA LANGUE FRANÇAISE DANS 
ONTARIONOTRE VERITABLE AMI

Les memlrjs, qui ne le sau,-aient pas 
déjà, sont par les présentes avertis que les 
Constitution et Règlements de notre société 
tels qu’amendés et en force le 1er novembre 
1880 ont été imprimés sous forme de 
livret, et que chaque membre peut s’en 
procurer un exemplaire <n s'adressant à 
M. le B.bliolhàcaire et en payant 10 cents;

0.1 lit dans la Minerve :M. Meredith qui est homme d'Etat 
distingué, un esprit larg , un ora­
teur brillant, un conservateur tolé 
rant, a constamment répudié les 
écrits du Mail. Dans les journaux 
et sur les hustings il a énergique­
ment refusé de compromettre sa 
cause avec celle des fanatiques qui 
voudraient raviver les anciens cris 
de haine du Globe. C’est ainsi que 
lors de son discours-programme de 
London il disait :

“ Dans ce pays, où il y a des 
hommes dont les idées religieuses 
diffèrent nous ne pourrons jamais 
former une grande nation si nous 
allumons le torche des haines sec­
taires Je ne suivrai pas l’exemple de 
ces hommes qui, en 1857. ont alla 
què non-seulement la religion des 
catholiques romains, mais encore 
les prêtres et les femmes qui vou­
aient leur vie aux exercices reli 
gieux. Je méprise profondément 
une telle conduite, et si demain, en 
l’adoptant, je pouvais devenir Pre­
mier de la Province, je repousserais 
celle offre avec dédain.”

Nous pourrions multiplier les 
citations de ce genre, mais celle-là le 
seule suffit pour faire connaître 
l’homme que les écrits du Mail ont 
réussi malheureusement à discrédi­
ter auprès de nos coreligionnaires 
d'Untarlo, qui s’apercevront avant 
longtemps que leurs véritables amis 
ne sont pas du côté des grits.

Pour la première fois durant la der 
nière lutte on a vu l’influence fran­
çaise s’y affirmer hautement dans 
une dizaine de comtés ; on a éprou­
vé le besoin dans l’intérêt de l’un 
îomme de l’autre parti, de requérir 
les services des orateurs de notre 
province pour y aller défendre ou y 
combattre en langue française le 
ministère dont on faisait le procès.

Il y a loin de là aux prophétie- 
du Mail et de M Laurier qui veulent 

ne la langue française se retire 
e l’arène politique et ne se rencon­

tre plus que dans les salons et les 
boudoirs.

La population française d’Onta 
rio était, d’après les trois lerniers 
recensements :

De 33.287 en 1861.
De 75,383 en 1871 
De 102.743 en 1881.
En 1891 elle dépassera 150,000. 
D’après la stricte proportion de 

leur population, nos compatriotes 
auraient -droit à six représentants 
à la législature de Toronto. Ils en 
ont trois.

La preuve la plus importante et 
la plus frappante de la force de 
l’influe ice française dans Ontario, 
c’est peut-être le fait que M. Blake, 
'.j chef du parti libêiai, s’es cru 
obligé de faire un discours français 
à Windsor.

Cet încidmt électoral, qui est 
passé presque inaperçu indique 
réellement un 'nouveau point de 
départ, une nouvelle phase dans la 
politique d’Ontario.

En môme temps, il présente la 
meilleure réfutation des assertions 
extraordinaires et anti patriotiques 
de M. Laurier.

BIG PUSH.et
Qu’à la séance du 2 décembre dernier 

l’amendement suivant a été ajouté 
règlements suivant la forme voulue,
“ Qi’à la mort de la femme d’un membre, 
“ la Société paiera une somme égale à dix 
“ cenlins par mem re composant la 80- 
“ cié é, laquelle somme devra servir à dé- 
“ frayer les frais d’enterrement de telle 
“ femme ; que ces dix contins seront payés 
“ à la Société entre les mains du Bibliothé- 

caire dans le delai d’un mois à compter 
“ de la date de l’avis olliciel de tel décès, 
“ excepté le premier paiement qui devra 
“ se faire dans les trente jours à compter 
“ du 1er décembre courant (1886), Q ie le 
“ defaut de paiement des dix contins dans 
“ le < élai fixé entraînera la perte dee béoé- 
“ fices payables aux membres comme dans 
" le cas d

savoir :

Tapis à Sacrifice. EDWIN PLANT237 Pièces de tauis Brus- 
selles et Tapisserie à 
vendre cette semaine-

Marchand do Vaisselle, Lampes, etc..

114 rue Rideau
Ottawa, 4 nov. 1885—

ELECTION D’UN COMMISSAIRE Nouvel Etablissement
DE

RELIEUR
Conditions comptant.

Strictement un eenl pi ix.
L’élection d'un commissaire pour

le Bureau des écoles séparées pour 
représenter le quartier By 
lieu mercredi ; les deux candidats 
étaient, on le sait, MM Gareau et 
Lemieux. Le poil tenu dans la 
salle du marché By fut ouvert à 10 
heures précises et jusqu'à 5 heures 
les électeurs affluèrent dans le bu­
reau de votation.

Les deux candidats sont restés 
tout le jour dans le bureau de vota­
tion où l’animation la plus vive n’a 
cessé de régner. On peut s’en faire 
facilement une idée par le fait quê^ 
414 votes ont été enregistrés, dont 
216 pour M. Gareau et 198 en fa­
veur de M. Lemieux, laissant 
majorité de 18 seulement pour M. 
Gareau. L’intéiêt que les contri­
buables du quartier By ont pris 
dans cette élection prouve que l’on 
s’intéresse grandement à la ques 
tion de l’éducation, qui n’en est pas 
une de peu d’importance, surtout 
dans une ville comme Ottawa.

Aussitôt que le résultat de l’élec­
tion eut été connu, les amis de M. 
Gareau l’accompagnèrent dans 
des grandes salles de la résidence 
de M. S-jRuel, M. F. R. E Cam

e non pai-ment des contributions
tenu PAR“ mensuelles.”

Joseph Masse,
BUE 8V88EX,

Pur ordre,
F. X. R. SAUCIER, 

Sec.-Gorrespond an t
Ollawa, 5 jauvi r 1887.

(En haut du magasin de A. D. Richard.)

Assemblée. M. MASSE ayant fuit {l’acquisition de 
toutes les machines requises pour la con­
fection des Livres. Blancs, Relieur es de 
luxe et de fantaisie, etc,, vient d’ouvrir 
un atelier à l’adresse ci-haut désignée. 
Par sa longue expérience d ms celte ligne 
d’afiaires, il est en mesure de satislaire 
tous ceux qui voudront bien lui accorder 
leur patrôna g

Toute commande exécutée 
et promptitude et à des prix modérés.

Ii y a ra ce soir assemblée légulière des 
membres de l’Unioa des G jehers de Place, 
à 8 heures, à la Salle 8t. Joseph, rue Dil- 
housie, pour 1 élection d s officiers et autres 
affaires importantes. Tous les membres 
sont priés de s’y rendre sans autre avis.

Par ordre,
elCie,

15(1, 152, 154, roe Sparks.une d. REGAN,
Secrétaire. avec som

EMPLOI DEMANDE—Un homme dési­
rant se rendre généralement utile demande 
une situation, s’adresser au bureau du 
Canada.

JOSEPH MASSE
Ottawa 10 novembre 1886—

A VENDRE—Deux chevaux à bas prix 
dont un de travail et l'autre pour voiture 
de promenade ou “ express.” Pour plus 
amples informations s’adresser à l’Etal 21, 
Marché By.

29 nov. 1886- lm.

üLA DETTE DU CANADA
Notre langue et notre nationalité 

font des progrès constants et rapides 
par tout le Canada, et noos ne 
craignons pas de dire que dans 
vingt ans, dans les grandes villes 
de la confédération, les Anglais 
seront obligés de savoir notre lan 
gue, absolument comme nous avons 
été obligés d’apprendre la leur.

Aujourd’hui, elle n’e t qu’à la 
mode ; dans un quart de siècle, elle 
sera devenue d’un usage ordinaire.

Dans ces conditions, nous r.’a 
vous rien à craindre de l’avenir. Le 
Mail et ses aveugles partisans peu­
vent nous prédire une nouvelle 
conquête sans que 
émus de cette menace, 
vous aucun besoin d’en appeler aux 
traités ou aux lois : les faits seront 

u jours plus forts que les écrits. 
Notre langue s’est maintenue 

pendant un siècle ; maintenant elle 
s'impose.

—Les employés du bureau de pos 
te commencent à avoir un peu de 
bon temps apros la rude période des 
fêtes qui leur a apporté un contin­
gent de travail eu conséquence de 
l’immense quantité de ChHstrms 

, , .... , cards et autres menus cadeaux ex
parlement, des glissoire», des esta-1 pédiéi par la malle.

Le Canada doit $196,500,000,mais 
cette dette est représentée par onze 
cent milles de chemin de fer appar- 
nant au gouvernement, neuf mille 
milles de chemin de fer à la cons­
truction desquels le gouvernement 
a contribué ; un système de canaux 
très complet, des e ntames de pha­
res maritimes, plusieurs navires à 
vapeur : de nombreux brise lames; 
des hâvres améliorés ; des bureaux 
de postes et des maisons de douanes 
dans toutes les villes et même dans

une
MIS AUX ENTREPRENEURS.

ON DEMANDE 15 femmes $t filles pour 
travailler au - Ottawa Rag Siore S’a­
dresser immédiatement au No 267, rue 
Cumberland. & des Fournissions cachetées et adressas au 

soussigné, avec la anscription, “Soumission 
pour 1 ravanx du Havre de Midland,” pour 
la construction de travaux à Midland, 
Comté Simcoe, Ontario, suivant* le plan 
et le dévia que l’on pourra voir sur demande 
chez M. le préfet de Midland, au bureau de 
l'Ingénieur résidant de la Division Midland 
dn chemin de fer Grand Tronc, a Peterboro 
et an bureau du Ministère des Travaux Pu­
blics, à Ottawa, ou l’on pjurra obtenir des 
formules de soumission imprimées.

Les soumiseionnaiies sont priés de faire 
un examen personnel de la nature des tra­
vaux à faire ainsi que de la localité ou les 
travaux doivent être faits. Les soumis­
sionnaires de 
missions doivent 

nformes 
gnées par 
On devra

peau, ex président du Bureau des 
écoles, appelé à adresser la parole, 
félicita le nouvel élu et s’enor­
gueillit de la part active que les 
contribuables avaient pris dans la 
lutte loyale qui venait de se ter 
miner par 1 entrée de M. Gareau 
pour un nouveau terme de deux 
ans, dans le bureau des écoles 
séparées. ►

M. R. Drapeau, dont l’élection 
s’est faite par acclamation dans le 
quartier Ottawa, parla ensuite. Il 
lit des remarques très appropriées 
au sujet de la question des écoles 
et invita chaleureusement les amis 
de l’éducation à se zendre aux réu­
nions du bureau des écoles afin de 
juger par eux-mêmes du travail 
qui incombe aux commissaires.

M. Lemieux, appelé par l’assem­
blée, adressa ensuite la parole et 
remercia tous ceux qui avaient bien 
voulu lui accorder leur support 
dans l’élection qui venait de se ter­
miner»

La foula ayant appelé M. Nap. 
Champagne, ce dernier prononça

ON DEMANDE à emprunter de $ 1,000 
à $2,000 sur bornes garanties. S’adresser 
per lettre à A . B. G., bureau du ** Canada. 

Ottawa
LA GRANDE VENTE

—A—

MOITIE PRIXTapis, Tams, Etc
----- ZHEZ------nous soyons 

Nous n’a- MAISON DE TAPIS WOODCOCKles villages de quelqu’importance ; 
un réseau de lignes télégraphiques 
qui couvre tout le Nord Üuest, un 
autre dans la région du Golle, des 
pénitenciers, des maisons de refuge 
pour les immigrants ; des quaran­
taines, des arsenaux et des salles 
d'exercices ; des établissements de 
pisciculture ; d’S fermes-modèles 
pour l’instruction des sauvages, un 
collège militaire, les édifices du

se rappeler que les 
être faites gtri 

anx formates imprimées, et 
les soumissionnaires mômes.

clementD'OTTAWA.
AvsxittorN» grand assortiment, les mef- 

rs, et 1-s plus bas pri

D'Articl-a de A odes, 
Plumes, Dentelles et 

articles de goûts
est commencée ce malin (JEUDI.)

VENTE SANS RESERVE
stir Pour de bons marchés, 

Venez à bonne heure et 
voyez les grandes affiches.

to J

l'ordre de l’Honorable M nfstre des Travaux 
Publics pour la somme de $1,000. Ce chè­
que sera confisqué si le soumissionnai! e refu- 
se de signer le contrat sur demande de ce 
faire, ou s’il ne le remplit pas intégralement 
M la soumission n’est pas acceptée le chèque 
sera r-mis au soumissionnaire. 1

Le M-nistère ne s’engage pas d'accepter 
la plus basse ni aucune des soumissions.

Par ordre,

Lt-u, mlarts, Rideaux,
Oernlehee, Pâles, Garniture» 

et Meuble* de tente verte, 
ils

MAISON DE TAPIS O’OTTIWA
148 Mue SPAKKS.

SHOOLBRED et Cio. J
Ottawa

A. GOBIIL
Ministère des Travaux Publies, f*** 

Ottawa, 19 Dee. 1M6. }«39, me Sparksi ■
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